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CATASTROPHE DE JAVA,

Cette catastrophe est la plus terrible dont nous ayons connais-
sance. Les dernières nouvelles, nous apprennent que 75,000 per-
sonnes au moins ont trouvé la mort dans cet épouvantable désas-
tre. Voici les détails :

Le dimanche à midi, on croyait que les désordres, les secousses
et les éruptions des cratères avaient atteint leur plus grand vio-
lence. Ils augmentèrent plus tard de violence, menaçant de dé-
truire l'île entière.

A minuit soudainement un énorme nuage lumineux s'est formé
au-dessus des montages de Kandang, entourant la côte-est et s'a-
grandissant graduellement jusqu'à ce qu'il eut pris la forme d'un
baldaquin rouge. Pendant ce temps l'éruption augmentait et des
ruisseaux de lave coulaient dans la vallée balayant tout devant eux.

Au milieu de cette mer d5 lave, il y avait un lit de glace solide
sorti de l'un des cratères et qui a été transporté au nort-est de l'Ile,
entouré d'une enveloppe épaisse de sables et de scories qui ne sont
pas conducteurs de la chaleur. On suppose que cette glace formait
la croûte de quelque lac souterrain.

A deux heures, lundi matin, le grand nuage s'évanouit soudai-
nement. En môme temps, on entendit un r"ulement effroyable,
les colonnes de feu et de fumée sur l'extrémité sud-est de l'Ile ces-
saient de monter, pendant que les cratères, dans les autres parties,
semblaient s'ouvrir plus larges. Le sifflement de la mer devenait
assourdissant et les vagues s'élevaient à une hauteur sans précé-
dent. Quand le jour commença à poindre, une immense lisière de
terre avait disparu : environ 50 milles carrés.

Là étaient les villages de Kegery et .Negery Babamaug. Pas un
seul des indigènes disséminés dans les foréts et sur les plaines n'a
échappé à la mort. Les victimes doivent s'élever à 15,000. Toute
la ligne des montagnes de Kandaug s'étendant à 60 milles, a dis-
paru. La ville de Taneraug, à 25 milles de Batavia a été détruite
par la lave et la moitié de la population (1800) a péri.

A Speelvick des pierres rouges oiit mis le feu aux maisons et
ont balayé toute la partie populeuse de la ville.

Dix bazars appartenant à des Européens ont été détruits.
La rivière Jacatore, sur laquelle Batavia s'élève est tellement

remplie de lave et de débris que son cours a été changé.
Les îles Crataye, Claps et Ironmers ont disparu.
Les îles Baby et Cheriba vis-à-vis de la côte nord sont aussi dis-

parues avec les quelques maisons qui s'y élevaient.
A Batavia les dommages sont considérables. Lle de Middah, à

10 milles de la côte de Java, a été presque complZ tement envahie
par la mer.

Une dépêche de Batavia mande que la condition du Détroit de


